
Vidéo.  Rigodon  !  Spectacle
jeune  public  par  Les
Musiciens  de  Saint-Julien
(création 2013)

Créé en 2013, le spectacle Rigodon ! est le
nouveau programme jeune public des Musiciens
de Saint-Julien. C’est un conte dansé qui
associe théâtre (dialogues en alexandrins),
musique  et  belle  danse  baroque  …  une

immersion  ciselée  à  la  fois  intimiste  et  poétique  dans
l’univers du conte enchanté et initiatique, tel que l’a conçu
Charles  Perrault  au  XVIIème  siècle.  Sur  le  plateau  deux
danseurs, deux instrumentistes (flûte et théorbe) réalisent
l’accord  délicat  entre  pas  de  danses  et  musique  (Lully,
Campra, Marais, Rebel …) … tandis qu’un comédien invite à
suivre  l’action  enchantée  où  il  est  question  d’un  oiseau
miraculeux, agent de l’harmonie et de l’élégance, et d’une
sorcière hystérique et conquérante … Au royaume de Rigodon que
deviendront bergers et gens de cour, sauront-ils retrouver
l’art de la danse et préserver l’équilibre du monde ?

VIDEO.  Anna  Kassian  chante
Imogène du Pirate de Bellini
(Grand  Prix  du  Concours
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Bellini 2013)
La  soprano  Anna  Kassian  a  remporté  le
Grand  Prix  du  dernier  Concours
international  de  Bel  Canto  Vincenzo
Bellini  2013.  Voix  veloutée  et  diction
claire et incarnée, la jeune diva a tout
d’une grande tragédienne bellinienne : le
pathétique  et  la  dignité,  le  style  et
l’émotivité.  La  cantatrice  ainsi
distinguée  a  d’autant  plus  de  mérite
d’avoir décroché la première distinction
au  Concours  Bellini  2013  que  l’air  d’Imogène  (extrait  du
Pirate) est l’un des plus difficiles du répertoire, moins par
son exigence en agilité vocale, que par le défi dramatique et
psychologique qu’il requiert.

VIDEO. Récital de la pianiste
Elizabeth Sombart à la Maison
Saint-Jean  de  Malte  (Paris,
novembre 2013)

La  musique  à  l’hôpital.  La
pianiste  Elizabeth  Sombart  se
dédie totalement à la diffusion
de la musique classique hors des
salles de concerts. En témoigne
son récital offert aux résidents
de la Maison Saint-Jean de Malte
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(Paris 19ème ardt). Le programme est choisi par les résidents
; le partage, la rencontre sont au coeur d’une expérience
intense,  profondément  humaniste  et  fraternelle.  Reportage
vidéo exclusif CLASSIQUENEWS.COM (réalisé en novembre 2013)

VIDEO.  A  Caracas,  Bruno
Procopio joue CPE Bach avec
l’Orquesta  Barroca  Juvenil
Simon Bolivar, septembre 2013

VIDEO. A Caracas, Bruno Procopio
joue  CPE  Bach  avec  l’Orchestre
Simon Bolivar. En septembre 2013,
le chef franco brésilien retrouve
à Caracas les instrumentistes de
l’Orchestre  Simon  Bolivar  dans
plusieurs Concertos et Symphonies

de  Carl  Philipp  Emanuel  Bach.  Après  avoir  jouer  Rameau
(ouvertures  et  ballets  des  opéras,  mais  sur  instruments
modernes  en  2012),  Bruno  Procopio  inaugure  le  nouvel   »
Orquesta Barroca Juvenil Símon Bolivar « , phalange désormais
dédiée à l’interprétation historiquement informée des œuvres
baroques,  classiques  et  préromantiques.  Fougue,  précision,
style,  mordant,  l’entente  du  chef  invité  et  des
instrumentistes réalise l’un des meilleurs concerts CPE Bach
de  l’autre  côté  de  l’Atlantique,  soulignant  aussi
l’anniversaire CPE Bach en 2014 (300 ans de la naissance). Le
fils  de  Jean-Sébastien  est  un  génie  défricheur  et
expérimentateur : sa virtuosité au clavier s’entend aussi à
l’orchestre d’une liberté inventive à la fois, mélancolique et
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fantaisiste voire fantasque… très liée aux nouvelles tendances
esthétique  de  l’Empfindsamkeit  («  sensibilité  »,  courant
littéraire surtout qui préfigure déjà les affres et vertiges
du  sentiment  romantique).  Reportage  vidéo  exclusif
CLASSIQUENEWS.COM

VIDEO. Michel van der Aa : Up
close,  création  française
(septembre 2013)

En septembre 2013, l’Orchestre de
chambre de Paris créée Up close
du  compositeur  contemporain
Michel van der Aa : dispositif
audio  visuel  où  les
instrumentistes portent l’action
d’un  film  écrit  par  le

compositeur qui est aussi réalisateur. Up close met en avant
la virtuosité d’une violoncelliste solo (Emmanuelle Bertrand
soliste de la création parisienne). Le sujet aborde le thème
de la rencontre, de la communication entre les êtres. C’est un
objet  scénographie  où  musique  et  vidéo  sont  étroitement
associés … Reportage exclusif CLASSIQUENEWS.COM
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CLIP  VIDEO.  Vivaldi  –
Piazzolla : Les Saisons (Le
Concert Idéal, 2013)

Lors du dernier festival biennal
Les  Gourmandises  musicales  à
l’initiative  du  Conseil  Général
des  Yvelines  (78),  Le  Concert
Idéal (ensemble de cordes sous la
direction  de  Marianne  Piketty,
violon)  a  créé  son  nouveau

spectacle  Les  Saisons  (4ème  édition  des  Gourmandises
Musicales,  septembre  2013)  en  associant  à  travers  une
narration  originale  entre  Europe  et  Argentine,  les  pièces
climatiques -réassemblées- de Piazzolla et de Vivaldi … Clip
vidéo CLASSIQUENEWS.COM

Sur scène, le spectateur suit le récit dit par Irène Jacob,
l’évocation  graphique  du  plasticien  Laurent  Corvaisier,  la
performance  des  instrumentistes  dirigés  par  la  violoniste
Marianne Pikkety. Des deux côtés de l’Atlantique, deux âmes se
rencontrent, se découvrent, s’aiment. Le texte imaginé par
Carl Norac évoque l’itinéraire de ses protagonistes tout en
suivant  les  climats  musicaux  composés  par  Monteverdi  et
Piazzolla.

Un  concert  en  prison…

https://www.classiquenews.com/clip-video-vivaldi-piazzolla-les-saisons-le-concert-ideal-2013/
https://www.classiquenews.com/clip-video-vivaldi-piazzolla-les-saisons-le-concert-ideal-2013/
https://www.classiquenews.com/clip-video-vivaldi-piazzolla-les-saisons-le-concert-ideal-2013/
http://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2014/01/462144437_295.jpg
https://www.classiquenews.com/un-concert-en-prison-lorchestre-de-chambre-de-paris-au-centre-penitentiaire-de-reau/


L’Orchestre  de  chambre  de
Paris au Centre pénitentiaire
de Réau
VIDEO. L’Orchestre de chambre de
Paris  à  la  prison  de  Réau
(septembre  2013)  …  Le  Centre
pénitentiaire  Sud  Francilien  de
Réau  dans  le  77  est  l’une  des
prisons les plus récentes donc les
plus modernes de l’Île de France.
Son  gymnase  accueille  un  concert  de  musique  classique  au
programme éclectique de Wagner et Beethoven à Offenbach dont
l’unité  tient  à  la  famille  d’instruments  requis  pour
l’occasion : uniquement des cuivres, ceux de l’Orchestre de
chambre de Paris, réunis ici en Sextuor. Fidèle à son esprit
mobile, proche de tous les publics, l’Orchestre parisien a
mandaté 6 de ses membres actifs pour défendre une action en
prison  destinée  aux  détenus.  L’expérience  peut  paraître
exceptionnelle,  elle  est  quasiment  familière  pour  les
musiciens, certains la pratiquent depuis presque 10 ans déjà…
Tel  le  violoniste  Franck  Della  Valle  (visionner  notre
reportage  vidéo,  lien  en  fin  d’article).

 

 

 

La musique en prison
6 musiciens de l’Orchestre de chambre de Paris à la prison de
Réau  (77).  Tout  visiteur  sait  de  quoi  il  retourne.  Pour
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pénétrer dans l’enceinte du bâtiment, il faut se désaisir de
toutes ses affaires personnelles (clés, portable, papiers…) ;
on passe plusieurs sas de sécurité que seul un badge préparé
et obtenu après moult autorisations, aide à franchir. Puis ce
sont plusieurs séries de grilles et de portes blindées qui
nous conduisent finalement au lieu du concert.

Un humanisme musical. Heureuse occasion, le temps du programme
musical,  les  murs  des  cellules  volent  en  éclat,  les
contraintes du règlement très encadré semblent s’adoucir. ”
C’est un concert comme tous ceux que nous réalisons précise
l’un des cuivres de l’Orchestre, mais c’est toujours très
spécial”.

L’endroit  n’est  pas  neutre  et  jouer  ici,  devant  tous  les
détenus,  remodèle  totalement  l’enjeu  et  le  déroulement  du
concert ; pas de relâche mais une concentration plus active et
un esprit intuitif de la part des instrumentistes présents :
ils ne font pas que jouer, ils parlent, expliquent, commentent
… suscitent d’inévitables questions qui en fin de programme
signifient davantage qu’une écoute sage et polie.
Le dispositif en soi n’est pas neuf : beaucoup de musique
vivante pénètrent ainsi dans l’espace fermé de la prison.
Quoique le classique n’est pas le genre de musique le plus
fréquemment joué dans l’enceinte confinée. Mais ce qui est
original en revanche c’est le public mixte de cet après midi :
les femmes ont rejoint les hommes pour cet instant de partage
et de rencontre, scrupuleusement encadré par les surveillants.
Lire notre compte rendu complet du concert de l’Orchestre de
chambre de Paris à la prison de Réau …
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CLIP  VIDEO.  Diana  Baroni
chante  La  Macorina  :  Intiu
Kana

CD. CLIP VIDEO. La Macorina. Diana Baroni (1
cd  Papilio,  2012).   Sur  les  traces  de
l’écrivain D.H. Lawrence, le programme de ce
disque éblouissant parcourt les paysages du
Nouveau Monde comme autant d’étapes d’une
renaissance  intérieure.  Diana  Baroni,
flûtiste virtuose et membre fondatrice de
Café  Zimmermmann,  fleuron  des  ensembles

baroques  sur  instruments  d’époque  poursuit  une  étonnante
carrière soliste comme … chanteuse. Grain de velours, timbre
ardent à l’imaginaire métissé, l’Argentine ressuscite le chant
embrasé et nostalgique des grandes divas du siècle dernier, la
mexicaine Chavela Vargas ou l’immense compositrice et poétesse
péruvienne, Chabuca Grande. Chez Diana, le même engagement
radical, la même musicalité fervente, une passion intacte pour
le verbe musical, à la fois fier et suggestif, surtout les
métissages colorés d’un imaginaire personnel dont on ne cesse
d’apprécier les options instrumentales: elle ne vient pas du
baroque pour rien; associer un Quintette de cordes et les
musiciens traditionnels de la culture populaire sud américaine
(vihuela,  quena,  kora,  cajon…)  réalise  l’un  des  tapis
instrumentaux les plus raffinés qui soient aujourd’hui. sans
omettre  la  douceur  enivrante  du  traverso  qui  est  son
instrument emblématique (si proche de la voix là encore). La
Macorina (Diana Baroni, 2012)

La voix de Diana

Dans  La  Macorina,  Diana  Baroni  nous  conduit  en  terres
hispaniques sudaméricaines , Bolivie, Argentine (son pays),
Mexique, Pérou, Vénézuela… Cheminement et traversée, l’idée du

https://www.classiquenews.com/clip-video-diana-baroni-chante-la-macorina-intiu-kana/
https://www.classiquenews.com/clip-video-diana-baroni-chante-la-macorina-intiu-kana/
https://www.classiquenews.com/clip-video-diana-baroni-chante-la-macorina-intiu-kana/
http://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2013/02/la_macorina_diana_baroni_cd.jpg


voyage  s’inscrit  allusivement  comme  une  invitation
introspective où se glissent et se précisent aussi hommages,
filiations, souvenirs… tout un monde où l’évocation tissée
dans  des  textes  à  la  poésie  enivrante  cultive  finesse  et
pudeur.
Ecoutez ainsi La Macorina qui donne son
titre à l’album: la courtisane cubaine
qui  vécut  au  début  du  siècle  à  La
Havane,  aimait  passionnément  les
voitures de sport et obtint avant toute
autre, son permis de conduire ; une
figure  sensuelle  et  fatale  devenue
mythe que la Mexicaine Chevala Vargas
s’est appropriée (à travers le refrain entêtant  » Ponme la
mano aqui…« ) et que Diana Baroni inscrit logiquement à son
répertoire. Même évidence, même hommage pour l’immense Chabuca
Grande,  poétesse  et  compositrice  dont  Diana  en  Argentine
écouta tous les disques: Fière allure et José Antonio (Fina
estampa, José Antonio) ressuscitent ce verbe évocatoire qui
fait  surgir  toute  la  culture  populaire  du  Pérou,  où  l’on
croise la silhouette d’un Monsieur de fière allure, ou celle
tout aussi avenante d’un cavalier sur son cheval de Paso… Et
quand la chanteuse explore les chansons argentines, le chant
convoque  immédiatement  l’ivresse  des  navigations  qui  font
défiler les paysages les plus enchanteurs (El Cosechero et
surtout l’irrésistible Cancion del Jangadero, chanté en duo
avec  Alfonso  Pacin.  Avouons  notre  préférence  outre  la
théâtralité toute en séduction feutrée de La Macorina, pour la
chanson  Aymara  de  Bolivie,  d’une  tendresse  bouleversante,
chantée  à  deux  voix  et  réalisée  (flûtes  et  guitare  entre
autres)  avec  une  finesse  de  ton  ciselée…  Superbe  album,
orfêvré, incarné, d’une sincérité qui éblouit.

La  Macorina  (Carnet  de  voyages  du  Nouveau  Monde).  Diana
Baroni, chant, traverso. Diana Baroni Trio. Alter Quintet. 1
cd Papilio collection 3 775000 055233 (distribution: Harmonia
Mundi).
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CLIP  VIDEO.  Diana  Baroni
chante  La  Macorina  :  El
cosechero
CD.  CLIP  VIDEO.  La  Macorina.  Diana
Baroni (1 cd Papilio, 2012).  Sur les
traces de l’écrivain D.H. Lawrence, le
programme  de  ce  disque  éblouissant
parcourt les paysages du Nouveau Monde
comme autant d’étapes d’une renaissance
intérieure.  Diana  Baroni,  flûtiste
virtuose et membre fondatrice de Café
Zimmermmann,  fleuron  des  ensembles
baroques  sur  instruments  d’époque
poursuit une étonnante carrière soliste comme … chanteuse.
Grain  de  velours,  timbre  ardent  à  l’imaginaire  métissé,
l’Argentine ressuscite le chant embrasé et nostalgique des
grandes divas du siècle dernier, la mexicaine Chavela Vargas
ou  l’immense  compositrice  et  poétesse  péruvienne,  Chabuca
Grande.  Chez  Diana,  le  même  engagement  radical,  la  même
musicalité  fervente,  une  passion  intacte  pour  le  verbe
musical, à la fois fier et suggestif, surtout les métissages
colorés d’un imaginaire personnel dont on ne cesse d’apprécier
les options instrumentales: elle ne vient pas du baroque pour
rien;  associer  un  Quintette  de  cordes  et  les  musiciens
traditionnels de la culture populaire sud américaine (vihuela,
quena, kora, cajon…) réalise l’un des tapis instrumentaux les
plus raffinés qui soient aujourd’hui. sans omettre la douceur
enivrante du traverso qui est son instrument emblématique (si
proche de la voix là encore). La Macorina (Diana Baroni, 2012)
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La voix de Diana

Dans  La  Macorina,  Diana  Baroni  nous  conduit  en  terres
hispaniques sudaméricaines , Bolivie, Argentine (son pays),
Mexique, Pérou, Vénézuela… Cheminement et traversée, l’idée du
voyage  s’inscrit  allusivement  comme  une  invitation
introspective où se glissent et se précisent aussi hommages,
filiations, souvenirs… tout un monde où l’évocation tissée
dans  des  textes  à  la  poésie  enivrante  cultive  finesse  et
pudeur.
Ecoutez  ainsi  La  Macorina  qui
donne  son  titre  à  l’album:  la
courtisane cubaine qui vécut au
début  du  siècle  à  La  Havane,
aimait passionnément les voitures
de  sport  et  obtint  avant  toute
autre, son permis de conduire ;
une  figure  sensuelle  et  fatale
devenue  mythe  que  la  Mexicaine
Chevala  Vargas  s’est  appropriée
(à travers le refrain entêtant  » Ponme la mano aqui…« ) et
que Diana Baroni inscrit logiquement à son répertoire. Même
évidence, même hommage pour l’immense Chabuca Grande, poétesse
et  compositrice  dont  Diana  en  Argentine  écouta  tous  les
disques: Fière allure et José Antonio (Fina estampa, José
Antonio)  ressuscitent  ce  verbe  évocatoire  qui  fait  surgir
toute  la  culture  populaire  du  Pérou,  où  l’on  croise  la
silhouette d’un Monsieur de fière allure, ou celle tout aussi
avenante d’un cavalier sur son cheval de Paso… Et quand la
chanteuse explore les chansons argentines, le chant convoque
immédiatement l’ivresse des navigations qui font défiler les
paysages  les  plus  enchanteurs  (El  Cosechero  et  surtout
l’irrésistible  Cancion  del  Jangadero,  chanté  en  duo  avec
Alfonso Pacin. Avouons notre préférence outre la théâtralité
toute  en  séduction  feutrée  de  La  Macorina,  pour  la
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chanson  Aymara  de  Bolivie,  d’une  tendresse  bouleversante,
chantée  à  deux  voix  et  réalisée  (flûtes  et  guitare  entre
autres)  avec  une  finesse  de  ton  ciselée…  Superbe  album,
orfêvré, incarné, d’une sincérité qui éblouit.

La  Macorina  (Carnet  de  voyages  du  Nouveau  Monde).  Diana
Baroni, chant, traverso. Diana Baroni Trio. Alter Quintet. 1
cd Papilio collection 3 775000 055233 (distribution: Harmonia
Mundi).

 

VIDEO. Cantates romantiques :
Karine  Deshayes  chante  les
héroïnes  de  Cherubini,
Boisselot, Hérold…
VIDEO.  Héroïnes  passionnées  du
romantisme français. La mezzo soprano
Karine  Deshayes  chante  la  passion
romantique  des  héroïnes  outragées,
bafouées, trompées : Médée et Circé de
Cherubini,  la  druidesse  Velléda  de
Boisselot, Ariane de Hérold … A l’âge romantique malgré les
conventions  d’une  forme  scrupuleusement  réglementée,  la
Cantate  française  offre  aux  cantatrices  de  superbes
incarnations  féminines,  en  témoigne  ce  disque  nouvellement
édité en janvier 2014 et qu’a remarqué CLASSIQUENEWS.COM. En
composant un programme dédié à l’académisme musical, Opera
Fuoco dévoile la haute qualité des partitions livrés par les
candidats ou lauréats du Parix de Rome. En témoigne le fleuron
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de cet album : Velléda de Boisselot, de 1836 qui à l’époque
des Huguenots de Meyerbeer fait une synthèse remarquable de
Berlioz et de Bellini. C’est aussi un modèle oublié qui surgit
ici,  Cherubini  dont  la  passion  expressive,  précédant  le
Concours  du  Prix  de  Rome  inspire  les  jeunes  compositeurs
motivés pour le décrocher : ainsi sa cantate Circé (1789) et
surtout  les  extraits  de  Médée  (1797,  ouverture  et  air  de
Néris) apportent la preuve de son tempérament fougueux et
raffiné… un modèle dans le genre dramatique. Reportage vidéo
exclusif

CD.  Lire  aussi  la  critique  du  cd  French
romantic  Cantatas,  Cantatas  romantiques
françaises  de  Cherubini,  Boisselot,  Hérold
par Karine Deshayes :  » La valeur de ce
nouvel album tient à son sujet : la Cantate
académique. Il s’agit bien de démontrer la
très  haute  qualité  d’écriture  (d’essence
lyrique et dramatique) d’un genre qui inspire ici de réels
accomplissements (donc en particulier au milieu des années
1830, pleine période romantique). La Cantate romantique, en
témoignent  celles  nombreuses  de  Berlioz,  a  suscité
d’indiscutables  génies  musiciens,  futurs  compositeurs
d’opéras… qu’il faudra bien un jour ou l’autre dévoiler enfin.
Concernant  ce  programme,  les  deux  partitions  majeures
demeurent  la  cantate  Circé  de  Cherubini  de  1789  et  cette
Velléda de Boisselot (1836), aînée de celle de Dukas, lui
aussi poète inspiré par le profil de la gauloise magnifique.
Circé confirme la finesse d’écriture d’un Cherubini qui a
l’ampleur et le raffinement…  » écrit notre rédactrice Elvire
James. Lire ici la critique intégrale
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